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{ SUR NOS GHEMINS
Dans l'ordre matériel : modération, prudence

 

 Imprimé à St-Joseph-de-Beauce, vendredi le 4 mai, 1956

  rt

Bureau-chef à Victoriaville, P. Q. Mme J.-A. Brochu, Dir.-Prop.

   CREATION D'UNE LIGUE DE
MORALITE DIOCESAINE

|Féle au supérieur du Pefit
Séminaire de Nicolet le 16 mai

—=== 

Assemblée de la
de Commerce d

|

Chambre
es Jeunes%4

+ ’ ° HH : it ; a :
‘ ; ; : ité4 Dans | ordr€ moral . courtoisie, charité. insPairesuiteà "suggestion | On procéda ensuite à l'étude de Chaque année, l’un des évène- Séminaire, le meryredi 16 mail; N ; ’ quelques euLe he; des po fuit part d’une in

i : voce cuon Ca-|l'agenda qui se lit comme suit:|ments les plus importants qui se|prochain. M. l'abbé E son. |b D Are EU soir, au théâtra Galn,| Le secrétaire fuit part d'une in-
: . ; Co Lo : 5 le: $ se : M. l'abbé Edgard Pou-| 4, i ‘ iat : re de C r-i Les routes sont pratiquementouvertes à la cir- spores igusPanypiointe dela) Littérature obscine; b) Les[déroulent au Petit Séminaire dejenult est le supérieur meel| 0° CC ville, l'assemblée mensuel-[vitution à Ja Chambre de Commeis. culation. Le vaillant soleil de mai, dans nos can- Décoyce desoni siseiales a plages, salle de danse; c) Res-| Nicolet, est la célébration de ln Petit Séminaire. nn hi de are de mene des ce des Jeunes,de ere Pofi A 5 3 Ons de Nicolet etfpect du dimanche; d) Obse -|fôte d érieur de colle insti Jeunes de ln ville de Nicolet sous
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sister nu grand ec è
b : € e . OS ; servan du supérieur de cette insti- . AR . . , wee de

ul tons, achev¢ de cher les ormceres houcuses; et d'Yamaska a eut lieu, il y a quel-|ce de la Loi des Liqueurs; c) Ad-|tution. Un magnifique programme] Cette fête, chaque annce, donne |présicence de M. Geo. Biron,

|

des Chambres de Commerce desa dans les regions plus aunord, il se hâte de fondre ques jours à 8 heures du soir au mission des enfants au cinéma;[est en voie de préparation pour

|

aussi Hea & une récollection des président, de lu dite Chambre de{Jeunes qui sera tenu à Winnipeg: les croûtes de glace tardives, is fe Justice de. Nicolet sous f) Responsabilités du lnicat. cette fête, qui se déroulera en ln [anciens élèves du vieux éminnire Commerce. dons de cours do cette pane. |
2 . a présidence de M. le comman- Lo rande lle td petit de Nicolet he réunion s’ouvrit par ln réci-] Après une étude approfondie de3 Les automobilistes: amateurs, voyageurs, ca- (deur Mtre Renaud Chapdelaine, Après étud de ces différentes |P'*Nde salle de réception du Petit de Nicolet, tation de ln prière habituelle et du [ln demande de l'Otj, à savoir que

 

mionneurs ou touristes tracent déjà combien d’iti-
néraires. Bientôt, en tout sens, des véhicules de
tous genrescirculeront. Si l’on juge de l’avenir par
ce qu’on a vu dans le passé, il y aura, certes, des
prudents, des modérés; mais sera-t-il moins grand
le nombre de ceux qui n’ont qu’une ambition : fai-
re de la vitesse. Et Dieu sait pourtant à quels mal-
heurs s’exposent ces inconséquents, ces irréfléchis.
Pour le simple plaisir de briler du chemin, de dé-
passer une autre voiture, on s’expose à se casser un
bras, une jambe, à se fracturer le crâne, à blesser,

président du Comité
d’Aetion Gatholique.
On remarquait à cette réunion :

Mgr Geo, Dubue, pa, veg, M. le
chanoine Philippe Ducharme, cu-
ré de Pierrev!lle, MM. les abbés
Alphonse Allard, curé de la cathé-
drale de Nicolet, Walter Houle,
curé de St-Célestin, M. Philorum
Chauvette, secrétaire du Comité
Diocésain d’Action Catholique ain-
si que des représentants de diver-
ses paroisses des comtés de Nico-

Diocésain
questions, Mgr Geo. Dubue, p.a.v.g.
fut invité à tirer les conclusions
de cette réunion. Tout les évêques
dit Mer Geo. Dubue, p.a.v.g. sont
dans une grande inquiétude. Ils
dépiorent In baisse de ln moralité
partout et constatent l'expansion
des journaux et des revues dont
la lecture est dangereuse, Mer
Dubuc cite des extraits de la Let-
tre collective des évêques qui re-
late ces fuits. C’est pour cette
raison que Son Exc. Mgr Alber-

 

\ ’ »

à Si-Grégoire de
Samedi, le 26 mai prochain, sa-

Temps pendant laquelle
fat ordinairement l’ordination de
ses ministres, Son Exe. Mgr Al-
bertus Martin, évêque de Nico-

du Grand Séminaire de Nicolet,

medi de ln semaine des Quatre-}

l’Eglise ;

Prochaine ordination de 13 prêtres
Nicolet
puis Pébowlis du 12 novembre
19656 et doit bientôt être démolie
étant située dans une zône dange-
reuse pour l’avenir.

Les futurs prêtres sont MM. les
abbés Jenn-Gilles Milot, de Ste-

Credo de In Chambre de Commerce.
M. Gilles Proveneher, secrétaire
intérimaire donnn lecture des mi-
nutes de lu dernière assemblée qui
furent unanimement. adoptées.

M. Gilles Provencher fit ensuite
rapport des questions qui se sont
étudiées lors de l'assemblée régio-
naule des Chambres de Commerce
des Jeunes de ln région du Lac
St-Pierre, tenue dernièrement à
Pierreville.

S'agissant ensuite de nommer

In Chambre de Commerce des Jeu-

nes de Nicolet lui fasse remise du

montant de $4,000 recueilli lors

du dernier festival, actuellement
gelé et devant être applicable

aux fonds de ln construetion d'un

futur nrénn, cette question est

restée à l'étude.

Lors de lu dernière assemblée

de cette Chmmbre de Commerce, il

fut décidé que cette dite Cham-
bre de Commeree des Jeunes entre

cn communication avec le député1 ! 1 | es let et d'Yamaska. tus Martin, évêque de Nicolet, de- [ets élèvera i ln dignité du sacer- Monique, Marcel Pepin, de War-|des représentants de In Chambre] fédéral de Nicolet-Yamnskn afinà tuer autrui, sans compter les dommages matériels, L'assemblée s’ouvrit par la priè- mande qu’un comité de Moralité|doce, treize étudiants en théologie! wick, Edgard Hébert, d'Asbestos, de Commerce des Jeunes de Nicolet {de savoir pourquoi le gouverne-les procès, et tout ce qui s’en suit. Un peu de ré-
flexion, un peu'de modération éviteraient tous ces
désastres.

Malgré la bonne volonté d’un grand nombre,
malgré les nouveaux règlements, il s’en trouvera
foujours qui ne tiendront aucun compte des lois
élémentaires de la prudence. ‘Puissent ces conduc-
(eurs d'auto, à l’esprit sans frein, ne pas échapper
à l'attention des officiers de circulation, que l’on se
plaît à appeler quelque part : “Les bons Samari-
tains de la route”, et dont le rôle consiste à assurer
la sécurité du public voyageur.

Dansun discoursqu’il adressait aux officiers de

re récitée par Mgr Geo. Dubue,
pa, vg, M. le commandeur Re.
naud Chapdelaine, président du
Comité Diocésain d’Action Catho-
lique, souhaita Ja plus cordiale
bienvenue à I'assistance et fit part
du but de cette réunion qui est la
création d’un Comité diocésain de
Moralité conformément au désir
de Son Exe. Mgr Albertus Martin,
évêque de Nicolet. Il invita les re-
présentants présents à cette réu-
nion à faire certains rapports au
sujet de la Ligue de Décence dans
leur paroisse respective,  

soit créé dans son diocèse de Ni-
colet. 11 demande à tous ses dio-
césains de répondre à son appel et
de travailler pour le maintien de
la moralité et pour la destruction
des journaux et revues obscènes.
Chaque paroisse sera - appelée à
former un comité de moralité. Ces
comités feront partis dune fédé-
ration diocésaine,

Mgr Dubuc espére que tous les
catholiques du diocèse de Nicolet
répondront à la demande de leur
évêque Son Exe. Mgr Albertus
Martin.
 

Cette imposante cérémonie auru
l'eu en l’église paroissiale de St-
Grégoire. Cette cérémonie coinei-
dera aussi avee le 150¢ anniversaj-
re de la première messe à St-Gré-
Foire.

Ce sera aussi la première fois
que le sacerdoce sera conféré à un
aussi grand nombre de jeunes

lévites en dehors de In enthédrale
de Nicolet. Comme on le sait cel-

le-ci est désaffectée au culte de-

Martin Courchesne, de St-Zéphirin,
Jean-Louis Lavoie, du Christ-Roi,
de Drummondville, Maurice Fleu-
rent, de Nicolet, Jean-Marie Cour-
chesne, de St-Jean de Wickam, Gil-
les Therrien, de St-Joseph de
Drummondville, Claude Baril, de

Gent Hy, Rodolphe Leboeuf, dé Ste-

Anne de ln Pérnde, Jean-Claude
Dionne, de La Baie du Febvre,
Jueques Ferland, de Ste-Vietoire,
Victoriaville et Gaston Chavland, de St-David,
 

qui se rendront nu congrès régio-
nal des Chambres de Commerce

ment fédéral n’a pas encore don- des Jeunes qui sera tenu à Sorel,
le 20 mai prochain, on procéda aux
nominations suivantes: M. l'avoeut
Pierre Smith, représentern le ev-
mité de lu propagande touristique;
M. Gérard Leblane représenters le

comité des sports: M. Vietor I'ré-

chette représentera le comité de
l’art oratoire; M. Raymond Lam-
bert représenteru le comité de Po-
r'entation des jeunes.

M fut ensuite question de l'ar-
gunisation d'un club de halle molle
au sein de la Chambre de Conmeree

des Jeunes de Nicolet. M. Gérard

né signe de vie nux nombreuses

demandes d'aide qui lui ont ate

ndressées à l'occasion de l’éhoulis
dont Nicolet n° êlé victime, le 12

novembre 19665 et sl nu l'inten-
tion d'apporter un secours quol-

conque à cette ville. La corres

pondance échnngée à ce sujet n ote

vendue publique par le seerétaire

de ln Chambre de Commerce des

Jeunes, lors de cette séance, Une

ngrressive discussion n été sovle-

vée au sujet des réponses du dé-

puté fédéral, Mtre Maurice Bois-
vert, qui n'ont pas été trouvées

satisfaisantes, Ces réponses sontFestival national dramatique
Sherbrooke — L'une des plus cé-

circulation réunis en congrès à Québec, en 1935,1
Leblune, président du comité desL'Hon Perrault disait : “Votre rôle ne consiste pas régionaux préliminnires à In finale|8POrts vst chargé de l'organisation | en

plutôt embrouillées, et on ne peut

Liver aucune conelusion valn-
Clôture des cours de préparation: ye . : bres comédiennes de l'heure, Mme| seront invités à ce séminaire, [de ce club. I tiendra une assemblée

|

hie.
@ à imposer des amendes, - -

Franco ; ; ' |
d vernens t des Rappelez vous que le Bou dll maria ê à Nicolet Francoise Rosay, sera Padjudica-

|

Quelques observatours seront aussi

|

de tous les jeunes sportifs de Ni- , "4 te ne vous a pas Races sur les routes pour ( trice de lu finale du Festival na-|admis dans In salle. Is ne pour-|dolet le 13 mai prochain pour étu-| 1 fut resolu d ane "

; augmenter ses revenus ous êtes les amis ot les
tional d'art dramatique, qui se |ront copend 'endr | dier } ossibilité de mettre op) nouvelle correspondanee avec le

|
) Cu pendant pas prendre um A POSTOIIRE de mettre en) DOTVE i

protecteurs du publie. Faites res ecter la loi, mai Les cours de préparation au ma- rant. Mme A. Normand a parlé déroulera à Sherbrooke, qu 14 au [part active nux discussions marche ce projet, député fédéral, Mtre  ManriceLe . resp ) S  |r'age à Nicolet se sont terminés,|aux jeunes filles des premiers| 19 mai
Dans le rapport des activités du| Boisvert ainsi qu'aveles nuto-

| altes-la respecter aveccourtoisie, Nous recevons dimanche, le 22 avril courant. Une |temps du mariage. M. Rodrigue L'ambassade française à Ottawn Les huit troupes gagnantes de comité des sports M. 6 Leblane rites fédérales. Cette  correspon-@ chaque année des centaines de milliers de touristes
venus des Etats-Unis et des provinces-soeurs; ren-
dez-leur service autant que vous le pouvez; faites

première cérémonie s'est déroulée
dans l’après-midi par une récollec:

tion au Centre Mariale de cette
ville. Une bénédiction du Saint

Duguay a donné aux jeunes gens

un cours intitulé “Dans l'attente

de l’enfant. ” Dans un cours con-

joint, M. le chanoine W. Berge-

à annoncé officiellement aujour-
qu’elle avait complété les détails
de sa visite au Canada.

festivals régionaux invitées à ln

finale sont Le Cercle Molière de
St-Boniface, le Vancouver Little

Theatre, ln Little Theatre Guild

suggère que des costumes pilots

soient fournis aug membres du
club de balle molle, ‘

dance sera publiée dans les jour

naux afin de mettre le publie au
courant du peu de soucis que por-en sorte qu'ils se sentent chez eux surnos routes et Mme Rosay arrivera à Montréal M. Gilles Provencher, président |te le gouvernement fédéral auxSacrement cut lieu en la chapelle|ron, supérieur du Grand Séminai de Charlottetown, He-du-Prince-

 

ry . .qu'ils s’en retournent avec une bonne impressiony. » ay *du pays qu’ils viennent de parcourir.”
, . . . .L’on ne saurait trop insister sur ce point, car

est-il rien de plus disgracieux quela rencontre d’un
officier malappris, au langage vulgaire, parfois mê-
Me grossier. La politesse, la courtoisie, voilà deux
vertus Soeurs que nos aïeux cultivaient avec soin.
Ne dérogeons pas. Ainsi que nos pères, canadiens-
français, méritons les beaux qualificatifs de polis,
galants, hospitaliers.

“Il nous faut donc à tout prix nous imposer des
Il nous faut sans tarder faire une évo-

lution vers le mieux. C’est une responsabilité que
doivent accepter tous les usagers de la route quels
qu'ils soient, car c’est là une question de civilisa-
tion, d'humanité et surtout de survivance”.

disciplines.

Voilà bien des grands mots qui se résumeraienttous dans celui de charité. Mais que vient faire icià charité, diront quelques-uns ? Ce qu’elle vientaire, cette vertu sublime, mais ce qu’elle accom-
fous les domaines, si seulement on se
peine de la cultiver: c’est-à-dire, des

plirait dang
donnait la
merveilles,

La charité, n’est-ce pas, en effét, l’amourde
ma. Or, si nous aimions tous les hu-

ns qui accomplissent en‘même temps que nous
rinage de la vie, commenosrelations,

mable. 1) encontres, auraient un cachet plus ai-
» PLUS sincère, plus paisible.

hos semblables,

le grand pèle
Comme nos r

Dans le do
avions plus de

respect pour la
EN Voitures, de
Surgir à tous le
les villages,

Oui, av

Prudent, p]
era les co

vant ces )
( ‘autres c
i na
Nconvénients, des ennuis.

coeu

€ taquiner autry
+ Purge sur | accélérateur.

À l’aurore q
ormul

Voyageurs
Modératio

maine de la circulation, si nous
charité, n’aurions-nous pas plus de
santé et la vie des autres voyageurs
s piétons, des enfants qui peuvent
s instants, surtout dansles villes et

cede la charité dans l’âme, on sera plus
US consciencieux, plus attentif. On évi-
Urses affolées, les tours de volant soule-
‘Uages de poussière capables d’aveugler
onducteurs et de nature à leur causer des

Ei Cetle charité saura mettre plus de joie auQue cette envie néfaste de brûler du chemin,
ui ou de pousser toujours davanta-

e la nouvelle saison estivale, nous

Ons le voeu de voir fleurir dans le coeur des
» et sur nos chemins, les belles vertus de
1, prudence, courtoisie et charité.

Marthe LEMAIRE - DUGUAY

du Céntre Mariale.

tant en une célébration publique

de mariage en blanc eut lieu en la

salle de de l'Hôtel de Ville, à 8
heures du soir.

Les derniers cours ont eu lieu

dans la semaine du 15 avril cou-

Une seconde cérémon:e consis-

 
re de Nicolet a traité des droits et
devoir dans le mariage.

Ces cours ont été suivis réguliè-

rement par environ 25 jeunes gens

et jeunes filles, sous la direction

de M. l'abbé H. Payer, vicaire à ln

cathédrale de cette ville.

 

Propos sur
Encore aujourd'hui, malgré les

progrès constant de la science mé-
dicale dans tous les secteurs de la

prévention et des soins, le cancer
reste encore une énigme pour les

savants, et demeure l’ennemi de la

santé le plus redouté de notre po-

pclation. .
Si nous consultons les statisti-

ques les plus récentes à ce sujet;
nous constatons les faits suivants:

l’an dernier, 20,000 Canadiens sont
morts de cancer ce qui représente

une moyenne de 55 par jour. Par-
mi les victimes du cancer: plus de

9,000 avaient moins de 65 ans,

plus de 302 avaient moins de 50
ans, et plus de 300 étaient des en-

fants de moins de 10 ans.
Il est donc urgent et nécessaire

que nous soutenions de nos deniers

ceux dont la tâche est de travailler

à découvrir la cause de cette ma-
ladie afin de trouver ensuite le

moyen de la prévenir.
Votre comité local pour la lut-

te contre le cancer est prêt à re-

cevoir vos cotisations. Elles servi-

ront à la recherche scientifique

dans ce domaine, et au soulage-
ment de nos malades cancéreux

en attendant de trouver le moyen

de prévenir ce terrible fléau. La

recherche a déjà perm's la solu-
tion de problèmes aussi complexes

tels ceux de la tuberculose, de la

septicémis, de la polio, de la diph-
térie. ete. Il en sera de même pour

le cancer.

À l’occasion de la campagne

contre le cancer, faisons nôtre le

“slogan” lancé par la Société Ca-
nadienne du Cancer: “Pour vain-

cre le cancer, donnons généreuse-

ment! et cela sans attendre qu’on

nous sollicite, Nous ferons là un

geste humanitaire et d’une haute

portée sociale.

Adressez votre souscr‘ption dès

aujourd'hui à votre comité local.

A Arthabaska: Me Jean Moisan.

A Plessisville: M. Gérard Ray- mond, c.a.  

le cancer...
A Princeville: Mlle Marcelle Roy
A Victoriaville: M. Léo Grégoi-

re, gérant Banque Canadienne Na-
tionale.

A Warwick: Mme Léonard Bé-

chard.

N.B.: Un regu officiel vous se-

ra adressé pour toute souscrip-

tion de $1.00 et plus.

SOCIETE CANADIENNE

DU CANCER
REGION DES BOIS-FRANCS

Comité - 1956

VICTORIAVILLE :
M. Gaston Thibodeau, président;

M. Léo Langlois, vice-président;
M. Léo Grégoire, trésorvier; Mlle

Monique Dumont, secrétaire; Mme

Robert Astell, présidente du co-

mité du blen-étre; Mlle Yvonne

Roger, présidente du comité d'édu-

cation; Dr L. P. Langelier, avi-

seur médical.

ARTHABASKA

Me Jean Moisan, président;

Mme Henri Michaux, vice-prési-

dente; Mme Hormidas Gariépy,

secrétaire: Mlle Claire Garneau,

présidente du comité du bien-être.

WARWICK
Mme Léonard Béchard, prési-

dente, Mme Roland Kirouae, vice-

présidente et responsable du comi-
té du bien-être.

PRINCEVILLE
Dr Marc St-Hilaire, président;

Dr René Troalen, vice-président;

Mlle Marcelle Roy, secrétaire;

Mme Marien Leblanc.

PLESSISVILLE

M. Gérard Raymond, président;

Mme Jos. Dugal, vice-présidente;

Mlle Yvonne Roger, secrétaire:

Mme Zéphirin Sévigny, présidente

du comité du bien-être.

le 6 mai, une semaine avant l’ou-
verture du gala. Le lendemain,
elle accordern une conférence de

presse à 70 journalistes canadiens.
L'éfninente actrice se rendra en-

suite à Sherbrooke pour y séjour-
ner durant près de deux semaines.
Mme Rosay arrivera quelques

jours avant le début du festival et
ne repartira que trois jours après
la clôture,

À l'issue du festival, Mme Rosay
divigera un séminaire de deux
jours, a la salle St-Jean-Baptiste.
Les régisseurs et les directeurs
des treize troupes qui ont rem-
porté les honneurs des tournois

Edouard, le London Little Theatre,

de London, Ont, l'Université A-

lumnne Dramatie Club, de Toronto,

le Culgary Workship 11, l’Ottawn
Little Theatre, et In Compagnie de

Montréal,

Les cinq gagnantes de Lournois

régionaux, qui n'ont pas été in-

vitées à participer à In finale sont
le Regina Little Theatre, l’Arvidu

Playhouse, d'Arvidu, Québec, Ta

Northeliff  Dramatie Club, de
Grand-Falls, Terrencuve, le Hali-

fax Navy Dramatic Club, et ln troupe des anciens du collège St-

Joseph, de Memramcook, N.-B.
 

d'argent dans le
Nicolef en 1956
Le clergé du diocése de Nicolet

célébrera, cette année le jubilé
d'or de l’un de ses membres et le
jubilé d’argent de 4 autres de ses
membres.

En effet, M. l'abbé J. Falar-
dexu, actuellement retiré à Mont-
réal célèbrera son jubilé d’or sa-
cerdotal. Né le 29 septembre 1879,
M. l’abbé Falardeau a fait ses
cours classique et théologique à
Nicolet. I a reçu le sacerdoce le
22 juillet 1906.

 

Un jubilé d'or ef quatre jubilés
diocèse de

Parmi les 4 prêtres qui célèbre-
ront leur jubilé d'agent sncerdotal,

mentionnons: M. l'abbé Gérard
Benuchesne, curé de Manseau; et

M. l'abbé Eugène Coll, curé de St-

Albert, qui ont été ordonnés prê-

tres, le 17 mai 1931, M. l'abbé Ro-

bert Beaudet, curé de St-Rosaire

d’Arthabaska et M. l'abbé Gérard

Descoteaux, aumônier du collège

Sacré-Coeur d'Arthabaska qui ont

été élevés à la prêtrise, le 19 juil-
let 1931.

 

L'ASCENSION
Méditons l’Oraison de cette belle

messe de l’Ascension: “Accordez-
nous, Dieu tout-puissant, à nous
qui croyons qu’en ce jour votre

Fils unique, notre Rédempteur,

est monté au ciel, d’habiter égale.

ment nous-mêmes en esprit dans
les cieux”,

Ce mot du grand S. Paul nous
revient aussi i lesprit: “Conver-
satio nostra in coelis est”. Que

nous habitions déjà dans les cieux
par nos pensées, notre vie. C’est

là notre climat normal de baptisé,
d’héritiers ‘du Royaume de Dieu.
Ne nous leurrons point, ne leur-

rons pas les autres: nous sommes

marqués du signe indélébilé du
baptême. Dieu nous a élus: à

nous de répondre en vrais fils à
cette adoption divine. A nous
d’être partout la bonne odeur du  (suite à la page 4)

Sages conseils aux
cyclistes
Voici quelques conseils que l’on

trouve dans le Code de Sécurité

du Cycliste distribué par la Ligue

de Sécurité de la province de Qué-

bec, à l'occasion de la Semaine

de Sécurité du Cycliste: Pour

être en loi: Tu conduiras à l’ex-

trême droite à une vitesse n’excé-

dant pas 15 milles à l'heure. — Tu

auras en tout temps plein contrôle

de tes pédales et de tes poignées,

-- Tu porteras sur ta bicyclette,

clochette, trompe ou corne appro-

priée pour t'en servir au besoin,

mais jamais sans raison. -- Tu al-

lumeras, le soir, ton phare à feu

blanc à l'avant, et n'oublie pas ton

réflecteur rouge à l'arrière,

du comité des sinistrés, demande
que lu souscription de 0,265 par

membre de In Chambre de Commer-
ve des Jeunes dont il fut question
lors de In dernière assemblée de

cette Chambre pour venir en nide

nux différentes victimes des sinis-
tres dont la ville de Nicolet fut
en proie dans le cours de l'année
1965, soit collectée dans le plus
bref délai possible.

M. l'avoent Pierre Smith, pré-
sident du comité de propagande

touristique, fait rapport que la
littérature touristique dont il fut
chargé de préparer par cette Cham-
pre concernant Nicolet est mainte-
nant terminée, Cetle littérature se-
ra publiée dans un dépliant qui
sera distribué au publie dans les
garages, les stations de gazoline,

les magasins et tous Jes autres en-

droits publics.

On procédn ensuite à la formu-
tion du comité d’élection. MM. J.

Eudes Courchesne, André Rous-
seau et Lucien Houle feront partie’

nutorités mu-

celte

revendications des

nicipules ob religieuses de

(suite à In page 4)

Délégation de Nicolet
à (arifas-Canada

A l'ocension du de congrès de

Caritas-Canndu qui aura lieu à

Quéhec, du 14 au 17 mai prochain

le diocèse de Nicolet y sera digne-

ment représenté, Cette délégation
comprendra entre autres, Mgr Du-

bue, pauv.ge, dirceteur des mouve-

ments entholiques et sociaux du
dioièse de Nicolet, M. le comman-

deur Renaud Chapdelaine, prési-
dent du comité diocésain d'action

cathol:que, M. l'ubbé Raoul Rheault

directeur-administrateur du Ser-

vice socinl diocésain et M. Alnin

Rheault, secrétaire du Conseil cen-

tral des oeuvres ainsi que plu-

sieurs religieuses de l'hôpital-or- phelinat du Christ Roi de cette

ville,

 

a 28 ans de vol et compte parmiles
vol" d'Air Canada.  Pour la première fois dans l'histoire d'Air Canada, un père et son
fils ont récemment tenu ensemble les contrôles d’un avion régulier, de
Toronto à Windsor. Le père, le capitaine Art Hollinsworth, à gauche,
pilote-inspecteur de Toronto, qui compte quelque 16 ans d'expérience
avec Air Canada, était aux contrôles alors que son fils Armand, agis-
sait comme co-pilote. Armand, qui était précédemment avec le CARC,
est depuis peu au service de la ligne nationale d'aviation. Son père

‘‘muiti-millionnaires (en milles) de
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L'amélioration des fermes
Il faut lire les chiffres

honnêtement
Les propagandistes libéraux qui

se risquent à parler d'agriculture

ne manquent jamais de déclarer

que le nombre des fermes a dimi-

nué entre les recensements de
1941 et de 1951. mais ils se gar-

dent bien d’ajouter que le gouver-

nement fédéral n'a pas compté
les fermes de la même manière
dans les deux recensements. En
1941, toutes les terres d'une acre
ou plus qui avaient rapporté pour
$50.00 de produits, en 1940, comp-
taient comme fermes distinctes.

En 1951, une ferme devait mesurer
trois acres ou plus et avoir donné
une production d'au moins $250.

En 1941, une entreprise agricole

répartie dans deux municipalités

différentes comptait pour deux
fermes; en 1951, une ferme com-
posée de plusieurs parties, comp-
tait comme une seule dans la mu-
nicipalité où se trouve la partie

principale.
L'honnêteté la plus élémentaire

exige qu’on tienne compte de ce

double changement dans la défini-
tion d'une ferme, afin d'établir

des comparaisons valables. Pour
être honnêtes, les propagandistes

libéraux devraient uussi mention-
ner que le recensement de 1951

accusait une diminution aussi
considérable des fermes dans

toutes les provinces du Cunada.
La baisse du nombre d’acres dé-

frichés et cultivés provient du
même changement de définition.
Il va sans dire que les terrains

vagues, qui ne comptent plus
comme {fermes en 1951, entrent

dans cette catégorie.

Les chiffres démontrent d’une

façon péremptoire que le rende-

ment des récoltes et du bétail a
monté d’une façon appréciable

entre les deux recensements, C'est

une preuve de l'amélioration cons-
tante de nos méthodes de culture

et d'élevage.

La comparaison entre les der-

niers recensements indique une
tendance à l’agrandissement des

fermes. Cette évolution est at-
tribuable à lu mécanisation qui

permet aux agriculteurs de culti-

ver une plus grande étendue avec

la même main-d’oeuvre. D'autre

part, les recensements nous ap-

prennent qu’au moins 94des
cultivateurs québecois sont pro-

priétaires de- leurs fermes. C'est

dira que l’agriculture familinle

reste l’assise fondamentale de
notre économie agricole,

Toute la politique de l’Union
nationale tend à resserrer cette

alliance de la terre et de la fa-
mille qui a produit le “miracle”

canadien-francais. Le crédit agri-

cole a stabilisé la situation finan-

cière de la ferme familiale; l'éicc-
ifification rurale apporte à la

ferme et au foyer rural le confort

et les commodités de la ville, Il

importe en même temps de facili-
ter le travail sur la ferme, d'é-

tendre les superficies cultivables
et d'augmenter les revenus des

entreprises agricoles. L'Union na-

tionale s'est attaquée à ces objec-

tifs de plusieurs façons.

La classification des sols

La classification des sols est lu

buse de l’économie agricole. Elle

sert aux agriculteurs dans l'achat

de leurs terres, le choix de leurs

cultures, l'organisation de leur

programme de ferme; elle est in-

dispensuble aux agronomes pour

conseiller aux cultivateurs les

plans, les méthodes culturales, les

engrais chimiques, les lravaux

d'amélioration qui conviennent à

chaque sol. Elle donne des indi-

cations utiles aux ingénieurs; aux

industriels, aux municipalités et

aux organismes de crédit; elle rend

d'immenses services à nombre

d'autres sciences comme la géolo-

gie, l’écologie, la botanique, la géo-

graphie, la démographie wt l’eth-

nographie.

L'Union nationale a créé tu divi-

sion des sols, qui poursuit active-

ment l'analyse et la classification

des terres de la province. Le tra-

vail est terminé dans une trentaine

de comtés. Des rapports détaillés,

illustrés de cartes et photos, indi-

quent les différentes catégories de

sols trouvés dans chaque comté

avec les principales caractéris-

tiques de chaque type. Les culti-

vateurs peuvent aussi obtenir l'a-

nalyse sommaire des échantillons

de sols qu’ils envoient au labora-

toire provincial,

Ce travail d'analyse, d’inven-

taire, de classification et de carto-

graphie doit diriger tout pro-

gramme d'amélioration des fermes.

Le drainage des terres

Le manque d'égouttement peut

rendre improductifs les sols les

plus fertiles. Dans toutes les ré-

gions de la province, des rivières

ou des ruisseaux s'éclusent, inon-

dent les terres, se perdent dans

des mardcages ou des savanes.

Depuis 1945, le Ministère de l'A-

griculture a vntrepris un vaste

programme de drainage. ll a dé-

pensé $46,000,000 pour creuser eu

redresser des rivières ou ruisseaux

sur une longueur depassant 5,800

nulles pour récuperer plus du

125,000 acves de terre, Ces chif-

‘res ne comprennent pas les mil

iers d'octrois accordés à des cul

ivateurs pour exécuter des tra

vaux d'égouttement sur leur:

‘ermes, Plus de 40,000 agricul

teurs ont bénéficié de cette grandi

politique de drainage.

Dans tous les comtés, des mil

liers de cultivateurs ont vu le:

pelles mécaniques du ministère

déblayer des milles de cours d’eat

et redonner la fertilité à des cen-

taines de milles carrés de terre,

submergées ou saturées d'humidité

Que les statistiques fédérales €

tiennent compte ou non, c’est ur
fait constaté par trop de témoin: et de bénéficiaires pour passer ina-

perçu.
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puya durant 6 ans aux Communes, ses

amis libéraux d'Ottawa dans leur résis-

tance auxjustes revendications du Québec,

Souvenons-nous de 1942 alors que

d'un trait de plume, M. GODBOUT

cédait nos droits à ses amis et col-

Ce sont les mêmes aujourd'hui qui lancent un

suprême assaut centralisateur pour UR Nous

veau 1942...

RNS

fédéral, choisi par Ottawa

libéral provincial, qui ap-   
x

libéraux d'Ottawa.

  

Cinquième question à M. Lapaime et ses amis libéraux d'Ottawa:

OTTAWA est-il dans la luite pour empêcher
DUPLESSIS de reconquérir la balance de nos droits ?
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“ POUR RECONQUÉRIR
TOUS NOS DROITS cédés en 1942 par le gouvernement

rouge de QUÉBEC, au gouvernement rouge d'OTTAWA,

DUPLESSIS
Le VRAI CHAMPION de
l’AUTONOMIE des provinces

Sa lutte de 12 ans ne fait que commencer à

    

       

produire des résultats. Ottawa a remis une

première tranche des droits qui lui avaient été

cédés par M. Godbout en 1942. La lutte doit

être continuée tant et aussi longtemps que la

dernière parcelle de nos droits ne nous aura

pas été restituée.

DUPLESSIS a gagné la
première manche

—il gagnera toutes les
autres!

    

    
  

  

     

   

 

  
  
  

   
    

     
  

 
Sans rien céder, et sans engagement

d'aucune sorte, L'HON. MAURICE

DUPLESSIS a obtenu fa remise d'une partie

des impôts qui nous appartiennent: Corpo-

rations, Successions, Revenu personnel, etc.

formant une somme annuelle de plus de

$180 millions. '  
/Les quatre promidres questions

restent toujours sans réponse.

ORG. UNION NATIONALE

 

 

Epierrement et nivellement
Dans plusieurs régions de la

province, les glaciers ont déposé

d'innombrables cailloux que les
générations successives ont amas-

sé en tas, en digues ou en clôtures

Sur des milliers de fermes, des
souches, des coulées, des bosses,

des accidents de terrain sont

des obstacles à la culture mécani-

she,

Le Ministère de l'Agriculture
met au service des cultivateurs de

puissantes machinesqui érochent,
essouchént, enfodissent les cail-
loux et nivellent le terrain. Cha-

que année, il octroie plus de 200,-

000 de travaux mécanisés qui amé-
liorent environ 150,000 acres de

terre au bénéfice de 25,000 culti-

vateurs.

Le drainage et les autres tra-

vaux d'amélioration augmentent le
rendement des fermes, et pré-

de la vraie colonisation dans de

vieilles paroisses déjà pourvues de
leurs organisations municipales,
scolaires et économiques.

Vraiment
(suite de la page 3)

firent téléphoner à père,

“Papa ? — Oui, de répondre son

son

père, de la forteresse où il com-

-mandait. Que veux-tu ? — L’ên-
nemi, papa, dit que je serai fusillé

sur l'heure si tu ne te rends pas,

— Alors, mon fils, recommande

ton âme à Dieu, crie Vive ['Es-

et meurs patriote”

— Alors, je t'embrasse fort, papn.

— Moi aussi, fiston, je t'embrasse

bien”. Dix minutes plus tard, Luis

pagne en 
parent de nouveaux établissements
autrefois stériles, Ils constituent

Moscardo, 15 ans, tombait sous lu

salve du peloton d’exécution.
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l'entrée principale.

que membre de la famille. Le foyer

manger.
L'aire totale de parquet de cette m

pieds.

MODÈLES D£ PETITES MAISONS LNH—Les plus grosses familles ap-
précieront l'espace que comporte cetie maison à un étage et demi. dont le
plan a été fait par les architectes Wilson et Newton de Toronto.
extérieures sont simples et la disposition entre-croisée des mencaux à la ‘e-
nète de pleine hauteur du salon se répète dans les fenètres plus petites de

L'aménagement de l'intérieur laisse très peu à désirer.
doubles dans trois des quatre chambres à coucher, la lingerie et la salle de
bain complète à chaque étage assurent le maximum de commodités pour cha-

nuance de luxe et constitue une division partielle entre le salon et la salle à

22,271 pieds. Les dimensions extérieures sont 32 pieds 4 pouces sur 30
On peut 3eprocurer à un coût minimum les plans de cette maison

qui porte le no 413, à la Société Centrale d'Hypothèques et de Logement,

Les lignes

Les garde-robes

ouvert avec un atre en tuile ajoute une

‘

aison est 1,491 pieds carrés et le cubage

    

Suivez la foule et profitez de ces aubaines! Les prix sont bas, les avantages

multioles, dans la nouvelle voiture élégante au style élancé!

 

émarrez dans une Dodge!
Pressez simplement un bouton
et éprouvez une sensation vraiment
nouvelle au volant! La nouvelle
transmission Dodge PowerFlite à bou-
tons-poussoirs rend désuètes toutes
les autres transmissions automati-
ques, De plus, les boutons-poussoirs
à commande mécanique fonctionnent
de façon simple et efficace.

 

  

écidez d'acheter une Dodge!
Son prix est des plus bas!
Jetez un regard sur l'étiquette
et vous direz: “C’est une au-
baine!” De fait, nous vous
offrons les marchés les plus
avantageux que vous puissiez
trouver, n’importe où! LivraisonLOT -
immédiate! Termes faciles.

 

Construite au Canada par Chrysler Corporation of Canada, Limited

Livraison immédiate des V-8 ou G

Nouvelles teuntes printanières l

Appuyez sur l’accélérateur et
ALLEZ-Y! Eprouvez la nouvelle
accélération-éclair du nouveau mo-
teur Dodge V-8 (puissanco accrue
jusqu'à 200 CV) ou le rendement
sûr du moteur Dodge Six. Tous deux
ossèdent un couple d'accélération

élevé! Tous deux sont construits pour
donner un rendement économique.

écouvrez les avantages de la Dodge!
Comparez toutes les voitures de la catégorie à prix modiqueet vous

constaterez que seule la Dodge offre ces avantages:

e Silhouette allée “Filght-Sweep,” le seul e 15 caractéristiques extraordinalres de sé
perfectionnement vraiment nouveau apporté curité, offertes en équipement standard, dans

la ligne des automobiles! chaque modèle!

e La voiture la plus longue de h calégorie à e Le plus grand pare-brise gnveloppant de
prix modique—Jusqu'à 10 pouces plus longua toutes fes voitures à prix modique. Meilleure
queles autos concurrentes! visibilitét Sécurité accrue!

   

 

   

    

   

 

  

 

N'OUBLIEZ PAS... MAI EST LE MOIS DE LA SÉCURITÉ
+ + » CONDUISEZ PRUDEMMENT|

Les échanges sont profi-
tables, aussi! Nous avons
besoin de plus d'autos usagées
poursatisfaire à la demande, ce
printemps. C’est pourquoi nous
paierons le maximum pourvotre
vieille auto! .

 

NADEAU AUTOMOBILE LT
74 - 76 rue Moreau Pierreville  
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JU L'HEURE LITTERAIRE J "aut ven| i| TROP OUBLIEE
; ET CULTURELLE
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52003 À ne suffit pas de produire, il
; ; faut économiser, réduire son train
Ye SoBO Gn au SL de dépenses, pratiquerCSS00° TE LEE iC

ADIEU!
Adieu! Mot qu'une larme humecte sur la lèvre;
Mot qui finit la joie et qui tranche l'amour;

Mot par qui le départ de délices nous sèvre,
Mot quel'éternité doit effacer un jour.

Adieu!... Je t'ai souvent prononcé dans ma vie,
Sans comprendre, en quittant les êtres que j'aimais !
Ce que tu contenais de tristesse et de lie,
Quand l'homme dit “Retour” et que Dieu dit “Jamais”,
Mais aujourd'hui je sens que ma bouche prononce
Le mot qui contient tout puisqu’il est plein de toi;
Qui tombe dans l’abime et qui n’a pour réponse
Quel'éternel silence entre une image et moi!

Et cependant mon coeur redit à chaque haleine,
Ce mot qu’un lourd sanglot entrecoupe au milieu,
Comme si tous les dons dont la nature est pleine
N'avaient pour sens unique, hélas! qu’un grand adieu !

TOUT VOIR...

A. de LAMARTINE

TOUTLIRE...
“Prends garde, cependant, blonde tête qui ris !
J'en ai connu plus d'un par le vautour surpris,
Et j'ai vu trop souvent de trop lugubres choses:
Des colombes fuyant d’un vol effarouché,
Des plumes qui nageaient au torrent du puché,
Et ses bords, ça et là, tachés de perles roses.”

(HUGO)

“La curiosité qu’a l'esprit de.la vierge,
Fait une plaie au coeur de la femme, plus tard.”

(HUGO)

“Hélas, si ta main chaste ouvrait ce livre infâme,
Tu sentirais soudain Dieu mourir dans ton âme!
Ce soir tu pencherais ton fronttriste et boudeur,
Pour voir passer au loin, dans quelque verte allée,
Les chars étincelants à la roue étoilée,
Et demain tu rirais de la sainte pudeur!

“Le poignard le plus aigu, le poison le
durable, c'est la plume dans les mains sales,

plus actif et le plus
Avec cela on

gâte un peuple, on gâte un siècle. Il s'écrit aujourd’hui des
choses qui lèveront en semence de crimes.”

(LOUIS VEUILLOT)
“Un auteur prête au génie du mal cette parole : Je donne-

rais tous les crimes d’un siècle pour une seule idée fausse. Le
mot est vrai et digne de figurer dans les mémoires de Satan.”

Il y a une règle sûre pour juger les livres comme les hom-
mes, même sans les connaître : il suffit de savoir par qui ils
sont aimés et par qui ils sont haïs.
mais."

Cette régle ne trompe ja-

(JOSEPH DE MAISTRE)
“Quand même la population tout entière viendrait encore

autour de la chaire, le peuple le plus religieux du monde, le
plus soumis à l'autorité, qui ne lirait que de mauvais journaux,
deviendrait au bout de trente ans un peuple d'impies et de
révoltés. Humainement parlant, il n'y a pas de prédicateur
qui tienne contre la mauvaise presse.”

(CARDINAL PIE)

| “Qui s'abonne à un mauvais journal où l'Eglise est insul-
le, donne de l’argent pour qu'on insulte sa mère.”

à 5 “66’ IOIRIIPUIIOR
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pension pour filles-mères, prix
raisonnable, société d'adoption
Pur enfants, discrétion. HOPI-
TAL CHATEAU de BERHIER,
Berthierville, Tél: 6-4013.

(Mai 1957).—

DEMANDE: Demandez notre
catalogue illustré et notre plan deYente. Faites-vous de $20.00 à
$40.00 par semaine en travaillant
quelques heures par jour. Aucune
expérience requise. Ecrire à :
er Postal F, Station C, Mont.
téal,

 

classifiées
D

HOPITAL PRIVE : maternité, HOMMES OU FEMMES DEMAN-

(A.-S. M.)

DES : Bonne route Watkins dis-

ponible dans Nicolet. Plus de 1,000

familles à servir. Excellente op-

portunité pour homme ou femme.

Revenus de $2.00 de l'heure. Rien

à investir. Pour application, écri-

vez immédiatement à F. GRAN-
GER, 350 St-Roch, Montréal,

3 mai.
 

DOULEURS de rhumatisme, scia-

tique, lumbago, soulagées grace

aux RUMCAPS. Conseillées par

des milliers d'usagers reconnais-

sants, Consultez votre pharmacien.
 

YENTE EXPRESSE: Clavigra-hes Remington, Royal, Underwood
Smith, Standard reconditionnés.
Prix réguliers, $ 79.50, réduits à33950. Aussi nouveaux clavigra.phes portatifs, avec caisse, réduits
al 59,50; machines à additionner,additionne jusqu’à $ 99,999.99,seulement $19.95. Toutes ces ma-“lines sont complètement garantiesDépôt de 85.09 et la balance
Payable C.O.D,, Expédition im-
nidiate. CROWNMontréal a » 1011 Bleury,

Ts
—

'OGEMENT A LougR. Sn.  
A VENDRE: Une automobile
Mercury (Hard Top), démonstra-

teur. Millage: 3,000 milles. Equi-

pement an complet. S’adresser

par téléphone à PL 2-5058 ou PL

2-5658 jno
 

A VENDRE : Pgêle en fonte,
tout blanc, pouvant chauffer au

bois ou à l’huile. En parfaite con-

dition. S’adresser par téléphone
à PL 2-5276, 10 mai.
 

A VENDRE: A bonnes conditions,
un frigidaire neuf pieds, “Léo-
nard”, et un poêle électrique

“Gurney” 42 pouces. Usagés mais

 

 

trey, à
3 01xSo 460 ¢S,, rue Notre-Dame, {en bon état. S'adresser a Télé-

ile, J.N.0.| phone PL 2-5116. 3-5P
p—\

  

  

   
Bons prémiers...

Les lacs ts rivières du Québec
t en poissons de toutes sortes

amateurs de pêche de
t le continent considèrent le

    

 

 
   

toute occasion.
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DOW,la bière de qualité, est
sans contredit la plus populaire
auprès des sportifs en

DOWegyjg seule bidre CLMATISEE

   

   

   

En un mot une vieille vertu
chrétienne trop négligée, et qui
s'appelle la mortification,
Le ministre deg finances d’un

grand Etat d'Europe disait un
Jour: “Ce qu’il nous faudrait
pour mettre nos finances d'a-
plomb, c’est un François d'Assi.
se”, Il ne prétendait pas à coup
sûr que François d'Assise ait été
un financier — et l’héroïque “Po-
verello” eut été bien en peine
d'établir le budget d'une grande
administration. Mais il vivait de
peu et il était mortifié; ce qui
suffit à résoudre les situations
financières les plus compliquées,
Et en associant à son esprit et à
sa vie une multitude de frères, il
a contribué à résoudre les problè-
mes sociaux les plus graves de
son temps.

C'est la pratique du même os-
prit qui nous rendrait à la vie
normale et saine. Le plus tôt
nous en conviendrons, le mieux
ce sera pour nous, pour nos fa-
milles, pour notre pays.

LE CODE DU BAISER
Quelqu'un demandait, récem-

ment, quel est le code du baiser.
Nous l'ignorons complètement
pour ne l'avoir jamais pratiqué
et pour bien d’autres raisons,
Mais “L'Etoile” de Lowell et ses
galants rédacteurs nous en ap-
portent un à point. Le voici :

 

—Voler un baiser, c’est justice,
—Acheter un baiser, c'est stu-

pidité.
—Deux filles qui s'embrassent,

c'est du temps perdu.
—Ne pas s'embrasser du tout,

c’est de mauvais goût.
—Deux hommes qui s’embras-

sent. c'est contre nature.
—Embrasser le bout des doigts,

c'est du platonisme outré.
—Embrasser sa femme, c’est

une punition.
—Embrasser un enfant, c’est
un détour, un regret de ne
pouvoir embrasser sa mère.

—Embrasser un enfant au cou

de sa maman, c’est une...
évasion, au cas de surprise.

—Embrasser une laideur, c'est
du courage.

—Embrasser sa femme
chambre, c’est dangereux.

—Embrasser sa fiancée, c'est
tout prémédité.

—Embrasser une jolie cousine
à fleur d'âge, c’est une déli-
cieuse friandise.

de

—Embrasser la femme d’un au-

tre, c’est excellent, mais nui-
sible. ‘
te FU
—Embrasser trois filles le mé-

me jour, c'est... plus que
la paire.

—Embrasser une fille que son

père surveille, cela vous fait
sauter ... la barrière.

—Embrasser sa belle-mère,

c’est si rare !

LES COMMANDEMENTS
DU MARIAGE

Pour faire un heureux mariage,
Avant le temps n'y rêve pas.

Quand et comment l'on se marie,

Dans les romans ne cherche pas.

A courir bals, bijoux, toilettes,

Ton bon renom ne risque pas.

Par sage et pieuse conduite,

Sage mari tu gagneras.

Pour être aimée ou demandée,

Nul avance tu ne feras.

Jamais à l'insu des parents,

Jeune homme ne fréquenteras.

Des beaux discours et flatteries,

Soigneusement te méfieras.

Mari jureur, buveur, menteur,

Pour l'or du monde ne prendras.

Vingt fois avant de dire: Oui,
Ta langue en bouche tourneras.

Mais avant tout, pour être

heureuse,

Mari chrétien tu choisiras.

Code de sécurité pour
les cyclistes

A l'occasion de la Semaine du
Cycliste qui s’est tenue la semaine
dernière, sous les auspices de la

Ligue de Sécurité de la province de
Québec, la Ligue de Sécurité a
distribué, ou distribuera aux chefs

de police des différentes villes de
la province, 50,000 Codes de Sé-

curité des Cyclistes, Ce code a
été d’une grande utilité pour les
cyclistes dans le passé. La Ligue
de Sécurité souligne que l'impor-

tant n’est pas tant de le conserver
dans sa poche, mais bien de l’a-
voir lu attentivement et de mettre
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La vie sublime et magnanime
d'Ignace Paderewski était admirée
par le monde entier, avide de la
grandeur, de la générosité, de l’a-
mour d'autrui, de l'art véritable
profond et humain, de tous ces
trésors rares dont l'âme de Pade-
rewski était comblée et dont il ré-
pandait royalement les richesses.

Il était né grand musicien mais
son génie d’artiste n'était qu’une
image de l'Amour du Beau et du
Bien, qui guidait tous les actes
et toutes les pensées de Pade-
rewski; c'était un homme excep-
tionnel dont la vie et l’art fai-
saient un tout unique et nous fai-
saient penser aux génies universels
de la Renaissance.

Son étoile a commencé à briller
à une époque triste, celle où la Po-
legne partagée ct asservie, était
encore rayée de la carte de l'Eu-
rope; il était fils d'un pays
malheureux, il n'avait derrière lui
ni de somptueuses ambassades, ni
de puissants protecteurs pour ap-
puyer son art, pour le faire en-
tendre, Il sentait pourtant l'âme
de Chopin habiter son âme, i] en-
tendit la voix de son coeur et il

y trouva l'écho de mille ans d’his-

toire généreuse et splendide de son
pays. Nos héroïques ancêtres, nos
vieilles légendes, le paysage polo-
nais dur mais combien poétique,

lui parlaient, en lui confiant leurs
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Le quinziéme anniversaire
de la mort de Paderewki

secrets.

Et Paderewski, en écoutant ces
voix mystérieuses, se sentait riche
el fort. Dès son apparition sur
l'horizon de l’art, il n adopté une
attitude royale, il n'y jumais de-
mandé quoi que ce soit à personne,
Il n’a voulu que donner et toute
sa vie n’a été qu'un accomplisse-
ment de ce désir,

C'était un compagnon des rois,
l'ami préféré de tous ces grands
hommes qui pensaient à l'avenir
de l'humanité, qui préparnient l’a-
venir meilleur, fondé sur la véri-
table justice et qui tous, comme
le président Wilson, le roi des
Belges Albert et Georges Clémen-
ceau lui parlaient à coeur ouvert
et lui demandaient l’appui de son
coeur et de son esprit,
Son activité politique était tout

imprégnée de la grandeur, seule
digne dvs moments qui l'ont vu
s'exercer.  Padcrewski apparut
sur ln scène politique de l’Europe
armé de tous les dons d'un grand
homme d'état, mais c'était le sym-
bole du grand Peuple qui parlait
par sa voix, demandant la Justice
tt lu Réparation des torts cente-
naires,

Le château de Versailles, où sié-
geait In Conférence de In Paix, le
Palais de la Société des Nations,
ont entendu peu d’orateurs qui

l’égalerpouvaient par l’élégunee

  

   
Nouveaux tandems robustes, massifs, résistants

MODERNES POUR CHAQUE USAGE!

 

et la finesse du langage, par ln
force irréfutable des arguments,

mais surtout, par ln flamme inté-
vienne qui éclnirait chacune de ses
paroles et grâce à Inquelle chacun

do ses discours était won seule-
ment un chef-d'oeuvre de l'art ova-

toire, mais Un chef-d'oeuvre dv
l'ant tout court,

 

VRAIMENT
Les confrères des hebdos sont

entrés, comme les autres, dans In

bataille électorale, ln plupart ar-
borant résolument, pour ne pas

dive raiment, les couleurs du parti

Cela, bien entendu, pour l’article

de fond, le commentaire éditorini
Car, qui dit indépendance -- et nos
feuilles semainières en sont toutes

ne dit pas, concurremment,
neutralité. Done, les confrères sv

prononcent, d'ailleurs, avee heau-

coup de verve et d'allant, Cepen-
dans leurs volonnes de nouvelles

proprement dites, ils font le repor-

tage honnête des activités de tous
les partis,voire des créditistes,
ce qui, dans ce dernier cas, est

de ln lnrgeur de vues, pour em-

ployer la litote... Espérons qu’au
congrès de juillet prochain, à
Windsor, Ont, personne des eamu-

rades ne reviendra éclopé, même

amer, de ces fracas politiques en-
trés tambour battant

moeurs de nos gens !
-0 -

Le Progrès, où In Science, nous
sert tout enveloppe, de plus en

dans les

plus, à un rythme surprenant...
Jusqu'aux Martinis et aux Miyn-
hattans que les comptoirs améri-
enins vous vendent dans un mylar
transparent de Du Pont, et aux
oeufs, qu'on sort de leurs coquilles
pour les étendre en bande, dans
un polyéthylène, transparent aussi,
hermétique et stérilisé. Môme
procédé même pour une livraison
de cing gallons de crème, Quant
au bacon, on l'enroule dans une
feuille d'aluminium pour s’en ser-
vir au fur et à mesure on le de.
roulant comme un vulgaire gommé.
Un estime

marché nord-américain à absorbé
pour $225 milliony de transparent.

que l'an dernier, le  

PAGE TROIS,

film (plin, mylar, poly, vte), Et
les concentrés allant du même
train, le jour n’est pas loin où l’on
tirera son dimer, du gousset aux
crayons, d'un pelit carton ponctué
de capsules comme on lefait d’une
broquette à prélart !

~~ 0 _

“Time” raconte colty ancedote
d'épouvante. Le héros de In résis-
Uince fantastique de l'Aleuzar,
durant ln guerre civite d'Espagne
Moscardo Huarte, vient de mourir,
Durant le hombardement du 67
jours de In forteresse inondée de

; dix mille obus, les Loyalistes s’em-
parèrent du fils de Mosenrdo et le

{suite à In page 2

 

  

  

 

  

 

Buvez aux repas l'eau préparde avec
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@ Pétillante
@ Alcaline

BOISHON  DELICIHEUSKE —-
préparation d'une onu de régime, pour les porsonnes
stivintes alo rhumatlsimen, d'affections du tole — des
reins — de l'entumne ot do Vintestin, — Un sachet
bar bouteille d'un Ht d'eau froide — blen boucher,
-- Pouvaut être vues dans le courant de In Journée,

1RTEGustin

@ Digestive
Recommandés pour le  
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TOUTES IMITATIONS |
 

 

Les nouveaux modèles travaillent plus, en quantité et en

variété! Les nouveaux moteurs remplissent tout le capot —

les gros poids-lourds sont équipés d’un énorme V8 tout

nouveau! Venez les examiner dans nos salles!

Camions moyens puissants, souples,
efficaces à l'extrême

4BR
Li. SX
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Camionnettes modernes, agiles,
ultra-économiques
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5 vitesses!

Nouveaux tandems & coyployriple ..

jusqu’a 32,000 Ib. de PBY. T° TE
Ce sont do gros tandems, faits. pour déplacer

des montagnes. Jusqu'à 50,000 ib. de P.B.C.

Nouvelle boîte ultra-robuste à

dard sur tandems et les plus gros poids-lourds.

UVEAUX CHAMPIONS
DE CHAQUE CLASSE

Avec plus de raisons que jamais on
peut dire que tout camion inférieur
est un camion déclassé !

Nouveaux modèles plus variés —-
4 nouvelles séries de poids-lourds!

95 modèles entièrement renouvelés, PB.V. al-

lant jusqu'à 32,000 lb.

vu Reg

Deux nouvelles transmissions à

5 vitesses, stan-

Pneus sans chambre à air standard
sur tous modèles

Sécurité supérieure 61 ontretion inférinur sans

supplément sur fous les camions Chavrolet,

Modernes marchepieds de sécurité
dissimulés!

Ils sont recouverts quand la porte est fermée,

restent à l'abri de lu neige, de lu boue of do

lu gluce.

Silhouette fonctionnelle !

Trois carrosseries adaptées au travail; camion-

nette, camion moyen ot poids-lourd |

Confort supérieur grâce
à l’aération à prise élevée!

Arrivée d'air extérieur plus constante en foules

conditions de conduite,

ment,

Nouvelles couleurs,
nouveaux intérieurs!

Choix de 14 belles coulours de carrosserie — et
. + + .

13 combinaisons deux tons moyonnant supplé-

GRAND CHOIX DE MOTEURS
v8 OU 6

Blocs-moteurs à haute compression duns

toutes les séries — nouvelle puissance éco-
nomique sur chaque modèle,

GRAND CHOIX DE
TRANSMISSIONS AUTOMATIQUES
DONT LA TOUTE NOUVELLE

POWERMATIC — ULTRA-ROBUSTE,
AUTOMATIQUE, À 6 VITESSES!
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  en pratique les recommandations
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Jean Béliveau gagnant du
trophée Hart pour 1955-56
« Montréal — Le joueur de hockey
dont on a le plus parlé, celui que

; Plusieurs considèrent “Monsieur

- Hockey”, l’extraordinaire Jean Bé-
pliveau est le gagnant du trophée

jHart pour 1955-56. Le brillant
ajoueur de centre des Canadiens de
aMontréal a remporté cet honneur,
ile plus important dans le hockey

pau point de vue individuel, sa
{troisième saison complète dans la

{ligue Nationale de hockey.
« Béliveau n obtenu 94 points sur

qun total possible de 180 en rem-
a portant le trophée présenté ‘au
«joueur jugé le plus utile à son
Jelub”. Tod Sloan des Maple Leafs
14e Toronto a été deuxième dans
«de serutin avec 86 points, tandis
que Lorne “Gump” Worsley des
«Rangers de New York a été en
«troisième place avec 72 points.

Sloan, l’excellent compteur et
, joueur de centre du Toronto, à

, Lerminé la saison de façon triom-
,phale et a même obtenu plus de
‘points que Béliveau dans le seru-
‘tin pour Ja deuxième moitié. II a

‘reçu 72 points alors que Bélivean
“en. obtenait 41. Sloan n'avait ce-

* pendant obtenu que 14 points
‘dans le serutin pour la première
demie, ce qui lui a donné un total

“de 86 points en tout.
Béliveau n’avait pas obtenu le  

plus de points dans la première

moitié non plus. Le meneur à la
mi-saison était Worsley du New
York, Le solide petit gardien de

buts avait reçu 55 points dans la
première demie, mais ji] n’en a
obtenu que 17 dans lu deuxième,
Béliveau avait reçu 53 points dans

In première moitié et ses 41 points
dans la deuxième lui ont donné le
total de 94, ce qui lui n permis de
devancer Sloan par huit points.

Les autres joueurs qui ont reçu
des points pour le trophée Hart

sont les suivants : Red Kelly, Dé-

troit, 25; Doug Harvey, Cana-
diens, 11; Johnny Wilson, Chica-
go, 10; Gordie Howe, Détroit, 8;
Andy Bathgate, Rangers et Mau-
vice Richard, Canadiens, 6; Ted
Lindsay, Détroit, 5; et Terry Saw-

chuk, Boston, 1.

Bien que Béliveau ait été choisi

au poste de centre de In première
équipe tout-étoile pour les saisons
1955-56 et 1954-55, il s'agit de ln

première fois qu’il remporte un
trophée dans In ligue Nationale de

hockey. I a déjà remporté le tro-

phée Art Ross comme premier

pointeur de la ligue Nationale de
hockey cette saison, mais il s'a-
git là d'un trophée décerné auto-

matiquement,

Cette saison a été fructueuse 

=i.aE.SSE EER

\

pour le beau (6'3", 205 livres)

Canadien français. Voici quel-
ques-uns de ses succès et trophées
pour la saison 1955-56 : a rempor-
té deux des six trophées indivi-
duels de la L.N.H. (Hart et Ross);
choisi par le Hockey News, l'heb-

domadaire international de hoc-

key, comme le joueur qui s'est le
plus signalé dans le hockey en
1955-66; choisi à l'unanimité
comme joueur de centre sur la pre-

mière équipe tout-étoile et seul
choix unanime sur l'équipe, De

plus, bien que ceci n'ait pu aucune-
ment influencer son choix pour le
trophée Hart puisque le scrutin

était alors déjà terminé, Béliveau
fut le meilleur pointeur dans les
séries de ln coupe Stanley, Ses

12 buts égalèrent un record détenu
par Maurice Richard et ses 19
points l’amenèrent à seulement un
point du record établi par Gordie
Howe.le printemps dernier,

La dernière saison a été très

profitable pour Jean Béliveau. En
plus de son salaire régulier des
Canadiens, probablement un des

plus élevés au hockey, il a reçu
les bonis suivants: $3,000 pour

avoir été membre de l’équipe qui

a remporté le championnat de lu
L.N.H. et ensuite la coupe Stanley;
$1,000 pour avoir été premier

pointeur de la L.N.H.; $1,000 pour
avoir été choisi sur la première

équipe d'étoiles: et un autre $1,000

pour avoir remporté le trophée
Hart. Il a donc reçu un total de
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$6,000 de la ligue Nationale de

hockey en plus de son salaire ré-

gulier avec les Canadiens,

Agé de 24 ans et possédant trois

ans d'expérience dans la L.N,H,,

Béliveau a probablement les plus

belles possibilités d'avenir que

tout autre joueur de hockey dans

le passé. Aucun autre joueur n’a
jamais eu autant de publicité que
Bélivenu depuis ses débuts dans

la L.N.H. au début de la saison

1953-54, Longtemps avant ses

débuts avee les Canadiens, il était

déjà le joueur amateur qui avait

reçu le plus de publicité dans tout

le pays et même à l'étranger. Des

articles et des photos à son sujet
ont été publiés dans toutes les re-
vues à grande circulation au Ca-

nada et aux Etats-Unis. Son his-

toire sensationnelle a été racontée

partout.

Bélivenu est né à Trois-Rivières,

Québee, le 31 aoiit, 1931. II brilla
avee leg Citadelles et les As de

Québec avant de passer aux Cana-

diens. Tous les adjectifs dans le
dictionnaire ont déjà été employés
pour décrire son jeu parfait. Plu-

sieurs instructeurs et gérants ex-
perts du hockey le considèrent le

joueur sans une seule faiblesse,

Les vétérans journalistes chroni-
queurs de hockey qui ont vu tous

les fameux joueurs l’ont appelé le
meilleur qu’ils aient jamais vu.

Extrêmement modeste et même
timide, Bélivenu est aussi popu-

laire en dehors que sur la glace 

Un vrai gentilhomme à tous points

de vue, le gagnant du trophée Hart

pour 1955-56 est un grand uctif

pour le hockey.

 

Le cycliste doit collabo-
rer avec l'aufomobiliste

La Semaine de Sécurité du Cy-

cliste s’est terminée et il est à es-

pérer qu'elle aura servi à con-

vaincre les cyclistes que seule la

prudence leur évitera des accidents

parfois mortels, La Ligue de Sé-

curité de la province de Québec

n distribué plus de 50,000 Codes

de Sécurité des Cyclistes dans

toute la province. Dans ses mes-
sages à la population, la Ligue de

Sécurité reviendra sur la sécurité
des cyclistes et leur demande de
coopérer avec les automobilistes.

La Semaine du Cycliste est termi-

née mais les dangers de la route

continuent «d'exister. La ha
doit done toujours être l'ordre

du jour.

» »

La chirurgie et la
» Bp °

civilisation

Avant la séance insugurale de

l’Académie de chirurgie, à Paris,
le docteur Bazy, secrétaire général!

de l'Aendémie, demandait à M, Du-

hamel ce qu'il pensait des chirur-
giens. L'auteur de Civilisation et
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..Ja plus importante page publicitaire jamais écrite sur un camion!

VOICI LA NOUVELLE SERIE GM1956

LPeta

DE TRANSMISSIONS ET D'ESSIEUX ARRIÈRE DU MONDE!

P.B.V. allant de 5,000 Ib.
à 59,000 lb.

 

Moteurs V8 ou 6—Moteurs à essence

ou diesel—allant de 140 à 225 cv.

Transmissions standard comptant jusqu'à

10 vitesses. avant—trois transmissions

automatiques y compris l'extraordinaire

“Powermatic”

EU ETà

 

Gamme étendue d'essieux à grand

rendement et à capacité sensiblement

augmentée
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Les camions GMC sont construits en fonction
de la robustesse. L'augmentation du P.B.V. et
la solidité accrue de la charpente promettent
des charges plus payantes à moins de frais.
Mieux encore, avec la gamme complète de
P.B.V.GMC,le camion peutêtre assorti exacte-
ment à la tâche.

Douze moteurs à

SENES

essence—V8 et 6—

et 3 puissants diesel permettent
d'assortir la puissance du véhicule à
la charge.
teindre 225 cv dans le puissant
“Loadmaster” V8. Votre dépositaire

Leur puissance peut at-

GMC vous donnera tous renseigne-
ments utiles.

3, 4, 5S— jusqu'à 10 vitesses avant et 2
arrière. Quels que soient vos besoins
en matière de transmission standard
—GMC saura y répondre. Comme
d'ailleurs en transmission automati-
que; il en existe trois—Hydra-Matic
simple, Hydra-Matic jumelée et la
nouvelle “Powermatic”, la transmis-

sion entièrement automatique—avec
des améliorations radicales.

   ESETESHSE

Les camions GMCoffrent une gamme
presqueillimitée d'essieux arrière et
de rapports. Renseignez-vous auprès
du dépositaire sur l’étonnant
tandem à couple triple”—le plus

DA

récent et le meilleur des tandems de
grand rendement,

UNE VALEUR GENERAL MOTORS
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sonne doit rapporter le fait immédiatement aux personnes suivantes:

L'Officier en charge du Terrain d’Essai à Nicolet, téléphone, Nicolet
700 ou, au Chef de Police de Nicolet”. ’

Ng
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CONBOMMATEURS FOURNISSEURS
I Alphonse Gamache, . Roger Chartrain 1 Ghoguette & Frères,

il4 Nowe Dame, ‘8 Lachevratière, SLJoan, . : a1eesrotière,

Auto Ford Customaline "olhee. Sule Qué.
Mea5,Sours ‘études 8. André Ib 0 3. R

’ nar ernar

2, RogerMalo, MoniQué. Soh, ’ HotBea,

FonViau,Qué. $15.00 vo 320.00 "
00 LM Bisson.

J. Mlle M. A. Parenieau, ”. reoa"7 gr pouchélière > Lamontagne.”1127 Pare Lafontaine. ; : on

Maurréal, Qué. Montréal, Qué. ’ 420.00 Mounréal, en

} 10, Plachie Allard & M. Gay4. MNBirehenough, 4440 St. Joseph, 348Delomer-‘Ave, 10, ll Allard,
Moire, Qué. is Lachine. Qué. Pda Lachine,QuéneSIN 00 , Qué.

, UM . Pp ,>. Mme, Marine Thibault +. Mme, ne Moreau, sn iviomarion 11. R, Beaulieu.
î Hew ue. sherbroo e, Qué. cnlcoutimt, Qué. 36 Consotl,+ out nl, Qu $15.00 $20.00 Rherhrooke, Qué.

$2000 ©
8. eur Lanouette, 12. H. ult, 6. Paul Laperrière 12. E. Benecal,

2319 Dorion, aus€Chatham, 1854 Sie. Catherine Eat, MB Notre D
Montréal, Qué. Montréal, Qué Ms Montréal, Qu me O..

PARTICIPEZ AU NOUVEAU CONCOURS BRADING
SE TERMINANT LE 5 MAI, 1956.

Demandez les blancs d'inscription à votre taverne ou chez votre épicier licencié.
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—La chirurgie, cette soeur aînée

de la médecine est une précieuse
auxiliaire civilisatrice. Mais, pas

plus que les autres sciences et que

les autres arts, elle ne représente
la civilisation elle-même. La civi-
lisation est dans le coeur de

l’homme, ou elle n’est nulle part.

EN BON FRANÇAIS
“Banqueter”. — Est français,

mais non dans le sens actif ou

passif. Banqueter, c’est faire
bonne chère, ou prendre part à
un banquet. Mais on ne banquette
pas quelqu'un, et il n'est point

banqueté; c’est lui qui banquette,

ici et là.

 

—_— —

“Commencer a ou de”? — L'un

et l'autre peuvent se dire, et, s’il

y a'une nuance entre les deux,

elle est presque imperceptible, et
peut-être, est-ce celle-ci: com-

mencer à marquerait une chose
de caractère transitoire, et com-

mencer de, une chose qui doit durer

Ex.: L'enfant commence à étudier
sa leçon; l'enfant commence de

marcher. Mais en pratique, c’est

plutôt affaire du goût -de chacun,
Observons néanmoins que à est

plus fréquent que de.

UN CLIENT SERIEUX
Un monsieur entre chez un coif-

feur pour se faire couper les che-

veux.

 

L'opération terminée, le coiffeur
lui remet un miroir dans la main

pour qu’il juge de l'effet.

—Vos cheveux sont-ils bien

comme cela, monsieur?

Le client examine avec soin le

travail du figaro, puis, rendant le

miroir au coiffeur, i] s’incline de
nouveau dans son fauteuil et re-

croise son peignoir.

—Non, je les veux un peu plus

longs !

 

L'Ascension
(suite de Ja 1ère page)

Christ, un reflet des vertus qui

fleurissaient à Nazareth.

Si nous décidons par la grâce

du Seigneur, d’habiter déjà dans

les cieux, de porter sans cesse le
regard de notre foi dans le ciel
,oi Dieu, par Marie, nous prépare

une place, toute notre vie sera
transformée. Et une vie transfor-

mée, une vic qui devient toute

orientée vers le spirituel, c’est un

incompatible levier pour toute l’hu-

manité, car Elizabeth Leseur l’a

écrit magnifiquement: “TOUTE

AME QUI S’ELEVE, ELEVE LE
MONDE".

Nous sommes solidaires les uns
des autres. Le sort de tous nos

frères, les humains, à quelque race ils appartiennent, doit nous être

de la Vie des Martyrs répondit: cher.

légions

Nous Ne pouvons demeurer.

indifférents au sort de millions
et de millions d'êtres humains qui

n’ont pas encore connu le Christ,

ni l'Incarnation, ni ln Rédemption,

ni la Résurrection, ni l'Ascension.

Et nous perdrions notre temps à

courir après des balivernes, à di-
minuer aussi facilement la gran-

deur de notre ame et sa mission
sublime de collaboratrice avec

Dieu!

Comme nous le dit l’Oraison de

ce jour, habitons en esprit dans les

cieux: que ce soit là notre demeure
habituelle, notre climat normal!

Et en nous regardant vivre, des
d'âmes voudront aussi

élever leur rêve jusqu'au ciel, ]à
où tout demeure. En nous voyant

agir, des légions d’âmes voudront

modeler leur ascension sur la nôtre

et tous ensemble, nous ne cesse-

rons de monter sur les pas du
Christ ressuscité et monté aux

cieux,

“Comme la terre me paraît

vide lorsque je regarde le ciel”,

disait le grand S. Ignace de Loyo-

la! Oui, lorsque nous aurons pris

l'habitude de ne plus vivre que
pour Dieu, que pour le ciel, comme
toutes les fadaises de la terre
nous sembleront futiles, sous leur

lumière véritable! I! nous faut

changer d'optique, adopter celle
permise à des enfants de Dieu.
Et alors, tout changera à nos

yeux, ct ce que nous avions cru

des clartés de joies terrestres,
nous apparaîtra sous un angle

réel, comme des ombres de pyg-

mées devant les incomparables
splendeurs des réalisations divines.

Habitons toujours en esprit
dans les cieux: et nous serons des

sauveurs d'âmes, des messagers

de la vraie joie, des messagers de

paix, de douceur, de suavité, de
bonté, de miséricorde, de charité,
de pureté. Tout se tient: c'est
l’optique qu’il nous faut changer,

la véritable optique des baptisés

qu’il nous faut, une fois pour
toutes, accepter, afin que plus rien

d’éphémère ne retienne notre vie!
Toute notre existence deviendra

une perpétuelle ascension, une

montée grandissante vers le bon-

heur, le seul bonheur qui ne trompe
point, et qui est l'union avec Dieu.

O Christ ressuscité et monté aux

cieux, nous vous demandons par

Marie, montée au ciel en corps et

en âme, donnez-nous cette optique

chrétienne des vrais enfants de

Dieu qui ne pactisent point avec

l'esprit du monde,

Centre Marial Canadien 

Assemblée de...
(suite de la lère page)

ville en rapport avec le sinistre

du 12 novembre 1955.
On écrira aussi au maire de

Montmagny afin de faire confir-
mer le fait que cette municipalité
a déjà reçu l’aide du gouvernement

fédéral à la suite de la demande
faite par la dite municipalité de

Montmagny.

Certains membres de la Chanm-

bre de Commerce des Jeunes de

Nicolet ont demandé la démission

du député Mtre Maurice Boisvert.

 

De récentes enquêtes ont révélé

qu'au moins neuf Canadiens sur

dix sont maintenant convaincus

que des salaires plus élevés cau-

sent infailliblement les prix plus

élevés,
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